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ottHit lut faire ac^ter pur île cruellei MNif-

frances les eiiceès qui lai étoient réservés y l'ë-

proBTa par les pins tristes ayentnresfpar de

dares prisons > par Taffreut travail des galères

aitiqaeltfs les Tores le condamnèrent Hâifioi

l'an i6o3^ il pénétra jusque dans rÉthiopi^l

,

et lot £ivorablenienl reçu par Fnsurpatenrla-

cob. Après la révolution qui rétablit le prince

légitime ^Baèz, trouva encore plus de faveur

a«piè#4«Kce prince, Atznitl-Seghed avoit au--

laÉt##spfitque de courage; droit et sincère,

iljiilBa et embrassa la vérité sitôt qu'iirapeir-

çot Je ne puis^ disoit-il, iitfJ9iw reeormoàre

pomr ch^ de l*Église le successeur de Pierre,

attqitel Jésus-Christ a donné le soin.de paùre

les brebis et les agneaux | ei sur lequel U a

/mdésoa Église» Je crois que lui nfitserVo^

béfssancei c^ést lu rqfuser-à JésUs-ChristK

Il^abfura aes erreurs^ et iaprès avoir eacbé sa

conversion peu de temps, il se déclar» ou-

vertement catholique, et il écrivit Tan i6o4

au roi d'Espagne Philippe III pour demander

nn patriarche, des évéques et des missionnaires.

La faveur extraordinaire de Lœça-Nariam

. 1 Ceci est tiré de Lndolf, historien hérétique.
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